
d’Antony Vigna… et découvrir Ludovic Mercier… Les
Anglais en parlent comme d’un fabuleux joueur. 
Pour ce match contre Perpignan, donnez nous cette vic-
toire qui fait si cruellement défaut dans ces Play-offs.
Plusieurs fois, vous la méritiez et le cours des parties
en a décidé autrement. Mais là : le dernier match… à
Lesdiguières… Nous comptons sur vous. Et si vous nous
livriez un "best of" de cette saison : des attaques aux-
quelles tout le monde participe, parties d’une inter-
ception dans votre ligne des vingt-deux, un maul qui
vient aplatir le ballon derrière les lignes adverses, des
touches où l’on vous voit vous envoler. 
Battre un finaliste du championnat d’Europe, voilà un
challenge qui devrait vous convenir : vous avez bien
gagné contre des grosses écuries du Top 16 et, acces-
soirement, le champion de France 2002. C’est géné-
ralement à l’occasion de ce genre de défis, que vous
vous êtes montrés sous votre meilleur jour. Faites
encore vibrer Lesdiguières, brillez, soyez étincelants,
pour que le souvenir de ce match nous permette de
supporter l’inter-saison. Appliquez vous à écrire votre
belle histoire. 
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ernier match de la saison : déjà ? Tout est
passé si vite. Notre horloge biologique
était étalonnée sur les matchs du FCG
Alpes Rugby, si bien que nous n’avons
pas vu l’année passer… C’est au rythme
de leurs exploits que nous avons vécu et

voilà que cela va s’achever samedi prochain, dés que l’ar-
bitre aura donné le coup de sifflet final. Et il faudra
attendre la saison prochaine pour reprendre le rythme
de la compétition et le goût de l’Envie. C’est presque un
"baby blues", ou plutôt un "rugby blues" qui nous
envahit : il va falloir accepter que cette saison magique
est terminée. 
Comment rendre cette séparation moins dure ? En
gagnant contre Perpignan… Nous serons tellement
occupés à fêter cette victoire et à la partager que nous
n’aurons pas le temps de penser que le Top 16 est ter-
miné, jusqu’à l’année prochaine. Ce n’est que le lende-
main matin, que nous réaliserons qu’il va falloir attendre
le mois d’Août pour retrouver un Lesdiguières enflam-
mé, applaudissant une avancée de Julien Frier, une
envolée en touche de Daniel Browne, une passe décisive
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Matchs passés 
des Play-offs 
FCG – Stade Français 7 – 28
US Perpignan - FCG 38 – 14 
SU Agen - FCG 25 – 16 
FCG – SU Agen 28 – 31 
Stade Français – FCG 53 - 27
Classement Top 16 
Le FC Grenoble 
Alpes Rugby est 4e de sa
poule avec 5 points 

Bruits de vestiaires
• Suite à un coup de genou
lors du match contre Agen,
Jeff Martin-Culet a une frac-
ture de l’apophyse sur la 3e
vertèbre lombaire. Il ne pour-
ra donc pas jouer jusqu’à la
fin de la saison. 
• Vladimir Balan, blessé, ne
pourra pas jouer non plus
contre Perpignan. C’est
donc Emmanuel Magnin,
qui joue actuellement en
Espoirs, qui viendra occuper
le poste de talonneur.
• C’est le chanteur Calogero,
qui donnera le coup d’envoi
du match. Une de ses chan-
sons s’appelle "En apesan-
teur". Ca parle du FCG Alpes
Rugby cette année ? 
• Le match terminé, la fête
se poursuivra sous le chapi-
teau pour fêter la saison. Si
le FC Grenoble Alpes Rugby
l’emporte, la fiesta risque
d’être mémorable ! 

Et si nous finissions la saison comme nous
l’avions commencé : par une victoire ? 

Touche



supertwelve et est sélectionné en équipe B
des All Black… Lorsqu’il vient à Grenoble, au
mois de juillet 2002, c’est par curiosité et
envie de découvrir l’ovalie dans d’autres ver-
sions. Voit-il beaucoup de différences depuis
son arrivée ? "En France, les mêlées sont
beaucoup plus importantes et d’autres part,
les joueurs ont tendance à parler beaucoup
plus, à contester davantage l’arbitre. En Nou-
velle-Zélande, il n’y a que le capitaine qui
intervient".

Et cette volonté qui l’habite en permanence,
cette combativité, qui offrent un contraste
avec sa réserve au quotidien : d’où viennent
elles ? "I hate loosing !". Pour ne pas perdre,
il mettra donc tout enœuvre et se battra jus-
qu’à la dernière minute… au sein d’une équi-
pe qui agit dans le même esprit. A Grenoble
par exemple

isez bien les journaux son
nom revient fréquemment
dans la liste des meilleurs
joueurs. Dans le résumé
d’une partie, on cite égale-
ment son rôle crucial lors du
déroulé d’une action : il était

là au départ d’une envolée, ou mieux encore,
c’est lui qui lors d’un mouvement collectif, a
fait le choix judicieux pour rendre le jeu plus
efficace… et plus beau. Incontestablement,
John Blaikie est né sur la planète Rugby et il
joue comme il respire ! 

Venu de Nouvelle-Zélande en début de saison,
on serait tenté de penser qu’il connaîtrait
des difficultés d’adaptation : changer de pays,
d’hémisphère, être confronté à une nouvelles
langue. Certains auraient légitimement
demandé une période d’acclimatation. Pas
John qui séduisait Lesdiguières dés le premier
match contre Biarritz. Ce n’est pas trop diffi-
cile de comprendre les consignes de Jacques
Delmas quand on ne
parle pas encore bien
français ? John sourit
et laisse tomber :
"No…" A charge pour
l’interviewer de se sou-
venir que le rugby a son langage, sa gram-
maire et que les mots ne sont que des acces-
soires pour expliquer des actions au néo-
phyte ou à l’amateur éclairé. Lorsqu’on a le
flair, le sixième sens, on n’a pas besoin de
longues explications pour comprendre ce
que l’entraîneur attend de vous. Les exercices
sont assimilés et un regard suffit pour qu’une
compréhension mutuelle se fasse. 

"On ne peut pas échapper au rugby en Nou-
velle-Zélande" glisse t-il lorsqu’on lui deman-
de comment il est devenu joueur de haut-
niveau. Autant dire qu’il est difficile de dis-
tinguer ce qui a été le plus déterminant pour
l’inciter à chausser les crampons : le poids
culturel ou l’environnement familial. C’est à
l’école qu’il s’est fait remarquer par ses qua-
lités physiques et techniques, puis "à la fin du
lycée, j’ai découvert que le rugby était fait
pour moi et que je pouvais entreprendre une
carrière". Et quelle carrière ! Il participe au
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L

Dates clés 
28 décembre 1973
naissance à Hamilton (Nouvelle-Zélande) 

1978
Commence le rugby au club 
de Matangihil-Crest 

1997
Intègre l’équipe d’Otago en supertwelve 

1999
Sélectionné dans l’équipe B des All Blacks 

2002
Intègre le FC Grenoble Alpes Rugby 

Le sixième sens 
John Blaikie 

“I hate loosing !”

ET SI LES RUGBYMEN AVAIENT QUELQUE CHOSE DE PLUS QUE NOUS ? LE DON DE L’ANTICIPATION,
LE FLAIR ? LA PREUVE PAR LE DEUXIÈME LIGNE DU FC GRENOBLE ALPES RUGBY. 


